
Presse Océan

Sa
in

t-
n

az
ai

re
Lundi 3 décembre 2018 Saint-Nazaire

Énergie. Toits au soleil cherche des toits pour des centrales photovoltaïques

Du solaire participatif

L’association créée en avril
dernier a déjà identifié trois
projets et lance un appel au
financement citoyen.

C ’est une toute jeune
association. Toits
au Soleil est née en
avril dernier, mais

elle a déjà des projets dans
les cartons.

« Notre boulot,
c’est de trouver des
toits et mobiliser
des financements »

Comme son nom l’indique,
c’est l’astre solaire qui
constitue le moteur de son
activité, avec l’ambition de
développer les panneaux
photovoltaïques sur le terri-
toire de la Carene. L’asso-
ciation travaille en collabo-
ration avec Cowatt, société
coopérative qui se charge
des études, du cadre juri-
dique et du volet technique
des projets. « Notre boulot,
c’est de trouver des toits et

mobiliser des financements »,
résume Bernard Garnier,
membre du comité de pilo-
tage de Toits au Soleil. Car
la particularité de ces pro-
jets, c’est la dimension ci-
toyenne. « Les deux tiers sont
financés par un emprunt ban-
caire, le reste par un finance-
ment participatif et citoyen »,
précise ce dernier. Il peut se
faire via l’achat d’actions
Cowatt de 100 €. L’idée n’est
évidemment pas de faire du
business, « c’est un acte
militant ». Car c’est Cowatt
qui revend l’électricité pro-
duite au réseau Enedis,
« pour financer d’autres pro-
jets ».

L’association nazairienne en
a identifié quatre, dont trois
sont « plutôt recevables ».
Deux sont à Saint-Nazaire,
sur la toiture d’une exploi-
tation agricole et sur une
maison individuelle. Le troi-
sième a été pensé avec la
Ville de Trignac pour couvrir
la toiture de la tribune du
stade de rugby avec 240 m2

de panneaux photovol-
taïques. « On offre notre sur-
face de toit, il n’y a aucun
impact sur la commune ».
explique Dominique Mahé-
Vince, adjointe au maire en
charge du développement
durable. « On savait que
l’association existait, on a

souhaité les rencontrer ».
Avec l’idée d’identifier des
lieux potentiels alors que la
municipalité a de son côté
d’autres projets (lire ci-des-
sous). L’association travaille
également avec la Ville de
Saint-Nazaire, là aussi pour
trouver des toitures notam-
ment sur une école. Toits au
soleil doit maintenant mobi-
liser les citoyens. C’est tout
l’enjeu de la réunion pu-
blique qui se déroule ce
mardi.

nicolas Dahéron

Réunion publique à 20 h 30, mardi

à Agora (salle 7). toitsausoleil@

gmail.com

La toiture de la tribune du stade de rugby où évolue le RC Trignac fait partie des projets identifiés par l’association. Photo PO-ND

Un projet au pied des anciennes forges
Centrale. Selon l’adjointe Dominique Mahé-
Vince, « rien n’est arrêté ». Mais les projets existent.
La Ville de Trignac s’est engagée dans le dévelop-
pement du photovoltaïque dans la commune. Outre
la tribune du stade de rugby en lien avec Toits au
soleil, la municipalité travaille de son côté avec
l’association qui gère la maison de retraite Camille-
Claudel pour une implantation de panneaux pho-

tovoltaïques « en autoconsommation. Pour faire
baisser la facture électrique ». Dans le viseur, il y a
également une friche de 15 hectares au pied des
anciennes forges pour une centrale capable d’ali-
menter la consommation annuelle de 2 500 foyers.
« La Carene s’est saisie du dossier, tout est réuni
pour pouvoir aboutir », note Dominique Mahé-Vince.
Quelle échéance ? « après 2020 ».


